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laissé de% amnis. Mais en retour ils subissent le charme de votre douceur, de votre
humanité. Ils admirent votre industrie, voire persévérance. vos solides verils dom es-
tiques. Ils disent souvent, en p)arlant (le vous « c Aut fond, c'est du bon boitnionde. »
Et comme, d'autre part, ils n'ont qu'à vous écouter pour entendre toute sorte de
propos bellemnent malicieux. ils ajoutent. très souvent aussi :« C',st du monde ben
lin. » Soi ire:s.'on sa' ait déjà que -toits étiez cc lii mnonde hen lin ». Nul mainte-
nant n*igîîot-e que vous éte., oii iiîýine temps. avec le plus bel attribut de la bonté: le
coutrage, (c (lu ben boit imonde ». Ce sera le jugemntt délinitif des peuples sur
lai France.

EL parce que vous êtes ct du l)en L'on monde )i. c'es t-à-dire des héros, « et du monde
heu fin ». c'est-à-dire des héros gais. spirituels, gardant jusque dlaits la mort une
attitude dle cx galanterie », comme on disait aut hon vieux temps, noîl seulement je
déplore pour mon compte personnuel de ita doii put réaliser qu'à moitié ce que j'avais
ambitionné (le faire pouîr la Franîce. tmais je suiis sûr que, damns le terrible dilemme
où les mecttenît, d*txîe part, leur amour pour la France et leuir fidélité véritable à
cette Augleterre qui a partagé ave le mnonde la Grande Clartequ'ellc avait arrachée
à ses rois, et. dle 1*atrc. leur souci pre.sque inaladir de l'imtérèt. canadlien, les Caiia-
diens-Framçais ferosit. zi la cause sacrée pîourlaiquelle voslts notriircntà la Mlarne et
ù Verd un. toits les sacriflices coin patibles avec l'existenico même dle leurpas(Alm-

dsrc iioii.)
Depiuis la Mlarne. grâ1ce à vous, ils niont pluîs (les àiiCis (le vinuets, ils marcheut, la

tète plus haute, allégés d'uîî poids qui pesait sur eux depuis 1' ii9 et qui s'étsit encore
alourdi et) 187t1. Ce jour-là. vous les av'cz grandis et ennoblis dans leur propre
estime : je ne suis pas loin dc dire : vous les jvcz sauvés. Olu je nie trompe fort, ou1
ils sauront vous en ïétre reconinaissants. ?Vifs applaudisse>mcnts.;

]'ari.. - Imptimcr-eLtvi.. 1-. ru.e Ca~iil--


